
 

 

 
 
Nitassinan, le 12 novembre 2021 
 
 
Monsieur Jonathan Julien     Par courriel : ministre@mern.gouv.qc.ca  
Ministre de l’Énergie et des  
Ressources naturelles 
5700, 4e Avenue Ouest 
Québec (Québec) G1H 6R1 
 
 
Objet :  Appel d’offres d’Hydro-Québec 2021-2022 
 
Kuei, 
Monsieur le Ministre, 
 
Depuis la confirmation de notre projet Apuiat, nous sommes convaincus d’avoir fait la 
démonstration indiscutable que la Nation Innue est en mesure de réunir les conditions de 
réussite menant à bien un projet énergétique d’envergure. Malgré qu’il ait fallu de multiples 
démarches politiques autant du côté d’Hydro-Québec que du côté du gouvernement du 
Québec pour réussir à démarrer ce projet qui s’inscrivait pourtant en plein domaine de 
l’énergie renouvelable, le succès de ces efforts collectifs ne peut qu’être souligné. 
 
Ce succès a été maintes fois relevé dans les médias et les multiples sorties publiques étalant la 
satisfaction du gouvernement du Québec à l’égard de sa volonté de travailler main dans la 
main avec les Innus et les communautés des Premières Nations nous signalent clairement 
l’intention de poursuivre dans la voie de la collaboration. Nous étions alors convaincus que les 
sphères gouvernementales avaient compris qu’il fallait non seulement l’inclusion, mais aussi 
une considération de nos communautés dans tout projet de développement. 
 
Or, au cours des dernières semaines, la société d’État qu’est Hydro-Québec a préparé un 
processus d’appel d’offres pour 300 MW de production éolienne et 480 MW pour d’autres 
sources d’énergie renouvelable et l’a fait cheminer à la Régie de l’énergie. À l’examen des 
critères utilisés pour évaluer les projets, nous constatons avec stupéfaction qu’aucune 
considération n’a été accordée qui assure la valorisation du rôle Premières Nations dans le 
développement des ressources énergétiques. Si Hydro-Québec doit assumer une part de 
responsabilité dans cette erreur, le point de départ des conditions des appels d’offres 
actuellement à l’étude à la Régie de l’énergie sont deux projets de règlement et un décret 
gouvernemental qui établit le cadre d’action de la société d’État et de la Régie. 
 



 

 

Ces projets de règlements et ce décret gouvernemental sont passés sous le radar durant 
l’accalmie de la période estivale. Nous nous retrouvons devant une démarche bien enclenchée, 
laquelle ignore les Premières Nations, une fois de plus. Il n’est pas trop tard et pour le 
gouvernement du Québec, de signifier l’inclusion de critères de sélection valorisant la 
participation des Premières Nations. 
 
Nous sommes perplexes d’entendre les propos premier ministre Legault qui tient à inclure les 
Premières Nations dans la relance économique, alors que dans les faits, nous constatons le 
contraire. Il aurait été judicieux, voire sensé sur le plan politique, d’inclure les Premières Nations 
dans les critères socio-économies et les grilles de pondérations soit valorisée de façon 
beaucoup plus active et marquée. Faut-il rappeler que nous possédons un titre et des droits 
ancestraux sur notre territoire ancestral, le Nitassinan, et que, lorsque des projets de 
développement sont envisagés sur celui-ci, l’application de ces droits est fondamentale et 
incontestable. Tout effort contraire au respect de ces droits reconnus est susceptible saper les 
relations que nous tentons d’établir avec nos voisins depuis des décennies.  
 
Avec l’horizon du développement énergétique qui s’annonce, nous aimerions vous inviter dès 
maintenant à corriger le tir et à réorienter le cheminement de la société d’État dont vous êtes 
le responsable. Nous avons la volonté d’établir une coexistence empreinte de respect mutuel, 
mais comme dans toute relation, les deux parties doivent mettre des efforts de bonne foi pour 
éviter, encore une fois, les écueils qui peuvent faire obstacle à ce développement et à cette 
prospérité tant souhaitée de part et d’autre par nos Nations respectives. 
 
Respectueusement,  
 
Les Chefs des communautés de la Nation Innue 

 

   
Chef Mike Mckenzie 

Uashat mak Mani-utenam 
 

Chef Jean-Charles Piétacho, 
Ekuanitshit 

Chef Martin Dufour 
Essipit 

 
 

 

Chef Réal Mckenzie 
Matimekush Lac-John 

Chef Gilbert Dominique 
Mashteuiatsh 

 

Chef Réal Téttaut 
Nutashkuan 

   
Chef Bryan Mark 
Unamen Shipu 

Chef Jean-Marie Vollant 
Pessamit 

Chef Guy Mesténapéo 
Pakua Shipi 

 
C.c.  Ghislain Picard, chef de l’APNQL 


